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(De notre correspondant spécial) 
Laines. — Le disponible n'a donné lieu à aucune 

affaire importante et la consommation reste toujours 
très ca lme. Malgré cela les prix n'ont pas faibli on 
signale même de la hausse pour les sortes de la 
Plata . 

A terme les transactions ont été importantes avec 
des prix en hausse graduel le . Les affairas cotées ont 
été de 5.350 balles se répartissent surtoat snr juin, 
septembre et octobre. On clôtura en hausse de 6 (r. 
sur les cours d i la dernière huitaine. Les arrivages 
ont été de 1.0(5 b. de Buenos-Ayres . 

Cetons.— Il ne s'est traité sjue peu d'affaires en 
disponible cette semaine, la consommation observe 
la p lus grande réserve, la filature a donné quelques 
ordres mais sans Importance. Les ventes ont été de 
4.943 balles et las arrivages de 10."33 b. dont 971 des 
Etats-Unis, 9.6ÛG b. de 1 Iode ; 100 b. d'Angleterre et 
50 b. de Marseille. 

Le terme n'a eu qu'une demande très peu active 
avec un léger mouvement de hausse 1(8 à 3 fi pour 
les rapprochés et une baisse de 1]S à 1(4 pour les éloi
gnés . 

Lee ventes s'élèvent à 4.400 b. se répartissent de la 
fai;on suivante : sur mal 650 b.; sur juin 250 ; sur 
je i l l e t 300 ; sur août 350 ; sur septembre 850 ; tur oc
tobre 900 ; sur novembre 350 ; sur décembre 750. 

Mouvement maritime laiaier 
Le steamer Speenser ayant terminé le débarque

ment de 1.80U b. laine de la Plata à Dunkerque, est 
parti le 6 mai pour Llverpool avec le solde. 

Le steamer Phœnicittn de l 'Al l sr -Line , al lant de 
B n e n o s - A y n s et Montevideo à Dinkerque , e s t parti 
le 3 mai de Las l 'aimas (Cap-Vert) e t e s t attendu vers 
le 12 courant avec laines 

Le steamer DomPedrs a suivi de Dunkerque l e 6 
au matin pour le Havre où il est arrivé le même soir 
pour y compléter son chargement a destination de 
Buenos-Ayres et Montevideo et d'où il relèvera pour 
les mêmes ports d'Europe avec laines. 

Le steamer italien Heaicarlo est parti le 5 de Bue-
nes-Ayres pour Dunkerque avec laines. 

Le steamer Mebihan est attendu incessamment à 
Duikerque , venant de l'Algérie avec la ines; i l a suivi 
l e 4 mai de la Pointe-de-Oraves. 

Le steamer Arayo est attendu prochainement à 
Dunkerque venant de la Plata . 

Le steamer SantaFé est parti le 3 mai de Monte
video pour Dunkerque et le Havre avec laines, atten
du le 2 juin. 

Le steamer Congo arrivé de la Plata, a débarqué à 
Bordeaux $91 b. laines. 

Le steamer Ransess a débarqué le 5 mal au Havre 
des laines du Pacifique. 

Le steamer Cambridge a débarqué à Anvers 631 b. 
laine brute de Harwich. 

Le steamer Pnhu-Branch a débarqué à Anvers 
1855 b . laine de Buenos Ayres dont una partie à or
dre ; plus 123 b. laine de Montevideo. 

Le steamer Para nu (Société des Chargenrs-Réu-
nis) est arrivé le 6 mai au soir au moui l lage en rade 
de Dunkerque venant de la Plata avec laines, et y est 
entré le ai. ma soir à la marée . 

Le steamer lpsxcich a débarqué à Anvers 510 b. lai
ne de Harwich. 

Le steamer Chuncer a débarqué à Anvers 694 b. 
laine à ordre de San Nicolas ; 215 b. laine de San-
P e d i o ; 66 b. laine de Rosario et 1104 b. laine de Mon
tevideo. 

Le steamer Ville-de-Barcelone a débarqué à Mar
sei l le 18 b. la ine; 28 b. laine de Sousse ; 25 b. laine de 
Tunis et 32 b. laine de SCax. 
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lioueement de la semaine du 30 Avril au g Mai 
Nombre Poids 
de colis présentés 

Seles 16 
Laines peignées mécaniqaemeat 4.440 

» à l ée s 626 
• U e a a s e ï 122 

Ceteaa 362 

1.691 Idl. 
478.129 » 

67.323 » 
13.200 » 
38.836 » 

TOTAUX 5.566 599.182 kll . 
Décreusage 36 l i 2 opérations 
T i t m g e 346 . [. id. 

Le directeur de la Condition puilioue de Reuoaix, 
A. ML'KIH. 

Condition publique do Tourcoing 
Entrées du 30 Avril au 5 Mai 1888 

Lame 
Jeure peignée 

Lundi M 6 .•> 
Mardi 3». 950 
Mercredi M *>8 
Jeudi 74.049 
Teadredi 61 16ô 
Samedi M M 

Lame Nome 
/Uee Bleutées Coton Sole lois 

10.765 3.93» 4.23» . 71 
11.89* 15.371 6 3S8 a 74 
12708 7 494 » 6» 
9.773 7 5S4 1.6«4 . 70 
S.317 11.734 4 SSt . 61 
9.(68 6 65» 6.301 » 74 

. Tel. 
ouotid. 
70 667 
73.60* 
71.571 
Sï 3S0 
85.141 
62.379 

JÎ8.14J 59.727 45 374 30.49* » 416 455.744 
Expéditions et arrivages par voie ferrée 

Expédié par la Condition . . . 80 £90 kil . 
Remis en gare aex expéditeurs . 41.640 • 
Arrivages par voie ferrée . . . 9.700 a 

Total . . . . 131 930 kil. 
Ceaditieneemeats 1.397 . [. ; titrages (4 ; dégraissages 17. 

La Directeur, STOKHAT. 

^ O T J B A ï a C 
DOUZE indépendants et onze opportuno-

radicaux ont été élus à Roubaix. La liste i n 
dépendante arrive avec une avance sensible 
sur la liste radicale-socialiste. Voilà le résumé 
de la journée de dimanche qui aurait donné 
des résultats plus décisifs sans l'apparition 
de la liste dite de coaciliation républicaire. 

Nous ne voulons pas examiner de trop 
près les pensées diverses qui ont inspiré 
quelques-uns de ses auteurs. Nous consta 
terons seulement ce fait indéniable : sans el le , 
le succès de la plupart des indépendants et le 
maintien aux affaires de l'administration de 
M. Lagache étaient assurés dès hier. 

Tous les candidats indépendants avaient, à 
l'avance, protesté contre l'usage qu'on aurait 
pu faire de leurs noms, sans leur assentiment. 
Ce qui s'est fait, s'est fait à leur insu et mal
gré eux . 

MM. Largillière, Briet et consorts se sont 
abstenus de toute manifestation de ce genre; 
i ls ont paru fort heureux de profiter,à la fois, 
des voix révolutionnaires et de celles de la 
gauche modérée. 

Ils ont joué leurs al l iés , les socialistes, avec 
un art raffiné, un art tout à fait opportuniste. 
Pendant une grande partie de la journée, ils 
se sont efforcés de laisser croire et i ls ont 
affiché que la liste avait été lancée « par les 

Jésuites ». C'est, du reste, dans l'habitude de 
ce groupe et de la Loge maçonnique : quand 
i l s vont faire un mauvais coup, i ls commen
cent par en accuser les < Jésuites » ; et quand 
ils accusent leurs adversaires de mensonge, 
savez surs qu'ils sont en train de vous rouler 
le mieux du monde. 

Le citoyen Henri Carrette et ses amis en 
ont fait hier la dure expérience. Si la lecture 
du Cri du Travailleur ou des discours de 
Louise Michel leur laisse quelque loisir, nous 
leur conseillons de chercher dans La Fontaine 
la fable du Bouc et du Renard. Le morceau est 
joli et leur offrira un intérêt tout d'actualité. 
Ils y verront où mènent les mauvaises fré
quentations, quels amis trop malins on ren
contre parfois sur son chemin et combien il 
faut se garder de leur faire la courte échel le 
pour les sortir du piège où ils vous ont en 
traîné.Si, au lieu de croire à un tour des jésui
tes, les radicaux et les socialistes avaient vu 
clair dès le matin, s'ils avait biffé sur leurs 
bulletins les noms de MM. Briet, Largill ière 
et les autres, comme beaucoup d'entr'eux ont 
biffé celui de M. Flipo.i lsse seraient trouvés, 
ceroatin, dans une situation moins ridicule. 

Aujourd'hui, MM. Largillière, Briet et l es 
autres, comme le renard de la fable, contem
plent de haut ces excel lents radicaux, et ces 
naïfs socialistes ; ils vont vous les exhorter à 
la patience, en même temps qu'ils proteste
ront de leur caDdeur. 

Pendant qu'ils se moquaient si agréablement 
dé leurs alliés, ces messieurs poursuivaient 
contre leurs adversaires de droite une polémi
que sur laquelle nous ne nous arrêteronspas :1e 
public l'a déjà jugée. M. Emile Moreau avait 
introduit ce genre à Roubaix; il a souvent été 
méchant et grossier, mais vraiment il était 
moins puéril, moins . . . . bebête. 

M. Largillière a signé ces affiches ; qu'il 
en garde la responsabilité ! 

Treize ballottages auront donc lieu diman-
cbeprochain. La journée sera décisive et ceux 
qui veulent conserver l'administration actuelle 
doivent s'apprêter à faire ce jour-là tout leur 
devoir. 

L E S VINGT-TROIS élus avaient été portés sur 
la liste dite « de conciliation républicaine • 
listeqni constituait une manœuvre que nous 
avions dénoncée dès samedi soir. 

Seul, M. Flipo, qui avait été inscrit sur 
cette troisième liste, est resté sur le carreau. 

Si nous exceptons ce candidat, ce sont les 
membres non-réélus de la liste indépendante 
qui tiennent la tète. 

Ainsi, M. Staes-Brame, qui a le plus de 
voix — 4391 — et qui arrive immédiatement 
après M. Flipo, a obtenu moins de suffra
ges que le moins favorisé de la liste indé
pendante. 

^Tous ceux qui mettent avant tout les inté
rêts de Roubaix et qui veulent avoir pour 
mandataires des hommes d'affaires et non des 
pol i t ic iens/se réjouiront d'apprendre que des 
hommes tels que MM. J. Lagache, Vinshon, 
etc . , e tc . , restent au Conseil municipal et 
pourront continuer à remplir leur mission 
de dévouement. 

Toutefois, il est certain que si Jces honora
bles conseillers étaient en minorité, i ls ne 
pourraient plus être aussi utiles à leurs con
citoyens qu'ils l'ont été jusqu'à présent. 

Ils présenteraient en vain les propositions 
les plus sages, les mesures les plus libérales; 
la majorité les rejetterait de parti-pris. 

Nous voulons espérer que nos amisconser -
veront,dimanche prochain,l'avance qu'ils ont 
eue au premier tour sur leurs concurrents et 
qu'ils viendront renforcer les conseillers i n 
dépendants qui ont été élus hier. 

L A JOURNÉE DE DIMANCHE. — La journée de 
dimanche qui, par parenthèse, a été fort 
belle, s'est passée paisiblement. 

Il y a eu peu d'abstentions mais , à part 
l'animation toute naturelle qui provenait du 
va et vient des électeurs, il n'y a eu aucun i n 
cident. 

Toutefois, le soir, un certain nombre d'in
dividus,fidèles à la tradition, sont venus sous 
nos fenêtres nous donner une sérénade agré
mentée de quelques injures, mais nous s a i 
mes habitués à la chose et nous ne voulons 
nullement, d'ailleurs, dramatiser cette petite 
scène. 

Sur la Grand'Place on achantt- \a Marseil
laise et le Chant du départ. 

Quelques cris de : Vtve Boulanger ont 
ponctué ce concert. 

Dans la salle des adjudications, quelques 
discussions assez vives se sont produites. Il 
faut dire, à la décharge des discoureurs, que 
l'attente semblait longue. On n'a connu, en 
effet, le résultat de la dernière section ( latroi
sième) qu'à trois heures du matin. 

Somme toute, les choses se sont passées 
assez tranquillement. 

L e s t a x e s s u r l e s a b o n n é s d e s c e r c l e s , 
s o c i é t é s , e tc . — La mise en recouvrement en 
1888, des taxes établies, par la loi dn 16 septem
bre 1871, sur les abonnés des cercles, sociétés, et 
lieux de réunion, où se paient des cotisations, a 
lien à partir de ce jour. 

Tout contribuable qui se croira surtaxé adres
sera au Préfet, dans les trois premiers mois de 
l'émission des rôles, sa demande en décharge ou 
rédaction. Il y joindra la quittance des termes 
échus de sa cotisation, sans pouvoir, sous prétexte 
de réclamation, différer le paiement des ternes 
qui viendront à échoir pendant les trois mois qui 
suivront la réclamation, et danslesquelsellé devra 
être jugée définitivement (Loi du 21 Avril 1832, 
art. 28). 

Ne sont point assujetties au droit de timbre les 
réclamations ayant pour objet une cote moindre 
de 30 francs. (Idem). 

L«s demandes en remise on modération doivent 
être présentées dans les quinze jours qui suivent 
les faits qui y donnent lieu. 

L a contr ibut ion s u r l e s v o i t u r e s , c h e 
vaux , m u l e s e t m u l e t s . — Les rôles relatifs à 
cotte contribution, sont en recouvrement à partir 
de ce jour : 

Tout contribuable qui se croira surtaxé adres
sera au préfet, dans les trois premiers mois de 
l'émission des rôles, sa demande en décharge ou 
réduction. Il y joindra la quittance des termes 
échus de sa cotisation, sans pouvoir, sous prétexte 
de réclamation, différer le paiement des termes 
qui viendront à échoir pendant les trois mois qui 
suivront la réclamation, et dans lesquels elle de
vra être jugée déflnitivemett. (Loi du 21 avril 
1832, art. 28). 

Ne sont point assujettis aux droits de timbre 
les réclamations ayant pour objet une cota moin
dre de 30 francs. (Idem). 

Les demandes en remise eu modération doivent 
être présentées dans les quinze 'ours qui suivent 
les laits qui y donnent lieu. 

Grande F a n f a r e . —M. Emile Wissand, vice-
président de cette société, ayant donné sa démis
sion pour des raisons de santé, la commission 
administrative a offert la vice-présidence à M. 
Cardon, qui a accepté ces délicates fonctions. 

Cet excellent choix ne peut qu'aider encore à la 
prospérité de la Grande Fanfare. 

La commission rappelle aux musiciens la répé
tition de mercredi. Présence indispensable, eom-
mucation importante. 

U n e bobineuee a été arrêtée, tamedi, sous in
culpation de vol d'habillements commis am pré
judice de Mlle Cocheteux, rue du Fonteaoy. 

On estime à 20 francs la valeur des effets déro
bés. 

R u e Darbo, un illeur a été arrêté pour avoir 
profité d'un moment où il croyait le caissier inat
tentif pour voler dans la caisse trois pièces de cinq 
francs. 

D e u x logeurs de l'estaminet, tenu par M. 
Louis Pol, ont été l'objet d'un proces-verbal pour 
avoir détérioré la, maison qu'ils habitent. 

Ils y onten,eff»t,enfoncè un panneau de la porte 
du couloir. 

A n n a p p e a . — Le carrousel, organisé par les 
j e n r s gens de cette commune, aura lieu comme 
les années précédentes, dimanche 8 juillet. Il y 
aura 600 fr. de prix. 

LETTRES MORTUAIRES & D OBITS 
iMPKutxRm ALFRED REBOUX. — A V I S G R A T U I T 

dans le Journal d» Roubaix (Grande édition,) et 
dans le Petit Journal de Roubaix. 

T O U R C O I N O 
U n grand c a r r o u s U , offert anx amateurs au 

bénéfice des pauvres, aura lieu, jeudi prochain 10 
nui, jour de l'Ascension, à l'Estaminet du Buremu 
à la Mariîère. 

Le 1er prix, offert par la commission organisa
trice est de 150 fr. ; le second de 100 fr. : le 3e, 
offert par M. Vandebealque-Delcour de 75 fr. ; le 
5e, un objet d'art, don de M. Jonglez, député ; le 
5e, de 25 fr. 

Ka cas de mauvais temps, le carrousel sera 
remis. 

S u r u n e p la inte déposée par Mme Flament, 
demeurant rue de la Cloche, une fille, Blanche 
Vandevogel, soigreuse, native de Courtrai, a été 
arrêtée samedi soir. 

Cette fille aidait Mme Flament à taire sondé-
ménagement : elle en a profité pour s'approprier 
nne somme de 140 (r. qu'elle avait déjà en partie 
dissipée, quand, sor les soupçons qui pesaient sur 
elle, elle a été arrêtée.Elle a avoué son larcin. 

longuement stationné devant les flaques de sang 
q ni marquaient la place où le drame s'était de-
roue . 

P a r o i s s e d e N . - D . d e L o u r d e s . — Voici 
l'oid-e des cérémonies pour la semaine : 

Lundi 7. A six heures , messe de communion et de 
pèlerinage pour les paroissiens de l'amiral Courbet. 

Mardi 8. A six heures , messe de c o u m u n l o n à la
quel le assisteront les paroissiens du pavé de la Croix-
R o a g e . A huit heures et demie , mrs»« rie pèlerinage 
pour le* re l ig ieuses et les é lèves de la Sainte-Union 
des Sacrés-Cœurs, le sermon sera donné par M.l'abbé 
Thibaut, ai" uônier , et 'es chants seront exécutés par 
la société chorale du Pensionnat . 

Mercredi 9 . A six her «a, ait *;se de communion à 
laquel le assisteront les habitants de la rue Auber et 
de l ' I . sue-Tahon. — A huit, heures et demie , messe 
de pèlerinage pour les dames patronesses et l e s mem
bres de l'association des mères chrét iennes . 

Jeudi 10. A dix heures, grand'mes?e so lennel le par 
M. l'abbé Caulier, aumônier du Pensionnat Saint-
Michel; les chants seront exécutés par la seciété cho
rale de ce pensionnat . — Vêpres à deux heures l\t. — 
A six heures 1\2, récitation du rosaire et sa lut so len
nel pour les membres de l'archiconfrérie et pour lea 
malades et ir firmes recommandés par les pèlerins. 

Vendredi 11. A six heures , messe de communion et 
de pèlerinage pour les r i b i t a n t s du Risquons Tout . 

Samedi 18 A six heures , m ".-se de communion à 
laquel le assisteront les habitants de la rue d'Hjl luin. 

Dimanche 13. Granrt'me: se so lennel le à dix heures . 
— Vêpres a deux heures et demie ; les chants seront 
exécutés par la société chorale du Cercle cathol ique 
de Wattrelos . — A six heures et demie, récitation du 
Rosaire et fa lut solennel pour les membres de l'Ar-
chiconfrérieot pour les malades et i n f i r m a recom
mandés par les pèlerins. 

LE CHOIX EST FACILE 
Un savon fin, dit-on, est chose superflue. 
No croyez pas cela. Quand sur votre peau nue, 
Vous appliquez un sel caustique et corrosif, 
Le derm», au lieu dw s'assouplir, s'échaulfe à vif, 
Puis se dessèche et perd sa donc* transparence. 
La plupart des savons sont ainsi : pâte rance, 
Base de soude et de potasse, et des parfums ! 
Donc, adopter un bon savon, bien tait siucèr»; 
Et parmi les meilleurs, je n'en connais pis un 
Qui vaille le fameux Congo, de Vaissier frères. 
3.'5ô4d MAXIME DLBREUIL. 

Le g é n é r a l B o u l a n g e r d a n s l e Nord. — 
Les délégués de Dunkerque ayant été les seuls à 
appuyer la candidature du général Boulanger au 
congrès de Lille, ou assure que le général, dans 
le but sans doute de leur en témoigner sa recon
naissance, a décidé de consacrer à Dunkerque sa 
première visite dans le Nord. 

Il doit arriver vendredi prochain, i une heure. 
Pendyit l'après-midi, on projette de lui faire 
visiter les travaux du port. 

Le soir, dîner infime et réception de tous lea 
bonlangistes de la localité. 

Le général quittera Danlierquesamedi matin 
pour se rendre a Lille, où a»ra lien un grand 
banquet départemental. 

U n e g r a v e affaire. — On vient d'arrêter à 
Douai et d'amener a la maison d'arrêt d* Lille un 
jeune homme de 25 ans, Auguste Bus, journalier 
a Gondecuurt, inculpé d'assassinat. 

Dans la nuit du 21 au 22 novembre 1886, cet 
individu aurait jeta dans la Deûle, a la Planche-à-
Quesnoy, un' de ses camarades, Oscar Willems, 
âgé de 28 ans, cabaretier, au Bon Jambon, â Hau-
bourdio. On avait cru jusqu'ici que ce malheureux 
s'èta't noyé. Son cadavreavait été retiré du caral 
environ huit jours après sa disparition, et l'ee-
quète ouverte à ce moment n'avait donné aucun 
résultat. 

C'est seulement la semaine dernière qu'un indi
vidu d'Haubourdin, détenu pour vol, Bo^lingbiez 
r vêla au parquet ce qu'il savait de l'affaire Bos. 

La jalousie aurait été le mobile du crime : la 
justice a acquis la presque certitude que victime 
et assassin courtisaient la même jeune fille. Bur-
linghiez e.-t un ancien ami de Bos i celui-ci lui 
aurait déclaré que dans la lutte qu'il avait été 
forcé d'engager, Willems lui avait lancé nn vio
lent coup de talon qui lui avait brisé deux dents. 
En effet.il manque deux dents à l'assassin présumé. 
C'est M. L»grand, juge d'instruction, qui est 
chargé de l'enquête sur cette grave affaire. 

L a d r a m e d e la rne S a i n t - G é n o i s . — 
La rue Saint-Génois a éternise en émoi,dimanche, 
vers onze heures et demie, par un drame au re
volver .- nn dangereux repris de jnstice a dé
chargé trois balles sur une malheureuse, pais s'est 
suicidé. 

A l'angle de la rue ôt-Genois et de la rue d'An-
toing, Mme veuve Derviaux, âgée de 33 ans, tient 
une petite boutique d'épiceries et liqueurs. Elle 
avait eu qnelque temps pour amant nn affreux 
souteneur, Florimond Henneuse, âgé de 26 ans, 
qui avait en souvent maille à partir avec la police 
de sûreté et qui, après avoir été à plusieurs re
prises condamné par le tribunal correctionnel 
pour infraction à la loi sur les vagabonds, soute
neurs et gens sans aveu, se trouvait sous le coup 
d'un arrêté d'interdiction de séjour. Henneuse 
s'était fixé à Armentières, mais est resté la ter
reur dn quartier St-Genois. Parfois, la nuit, il 
arrivait à Lille et rouait da coups quelqu'une de 
ses anciennes maîtresses ; jamais on n'avait pu 
réussira l'arrêter. 

Mme veuve Derviaux était la plus h plaindre 
des victimes de ce misérable : pour lui échapper, 
elle avait résolu de céder sa boutique et de quitter 
Lille. Henneuse l'apprit sans doute, car dimanche 
il arrivait et on le vit rôder pendant toute la ma
tinée aux abords de l'Eglise Saint-Maurice et de 
la rue des Augustins. 

Vers onze heures et demie, Mme Derviaux, qui 
était sortie pour faire quelques courses, rencontra 
son aocien amant : celui-ci l'aborda et ils eurent 
ensemble une explication assez violents; 

A l'angle de la rue des Augustins et de la rue 
Sainte-Anne, Henneuse tira de sa poche un revol
ver et en déchargea nn premier coup dans la 
gorge de Mme Derviaux; celle-ci tomba sur le 
trottoir, et Henneuse s'acharnant, déchargea deux 
nouveaux coups. Pais, croyant la malheureuse 
morte, il tourna son arme contre lui-même et se 
logea deux balles dans la tête : la mort fut pres
que instantanée. Henneuse s'abattit sur le pavé, 
baignant dans son sang. 

Tout ee drame avait demandé moins de temps 
qu'il n'en faut pour le raconter : les rares témoins 
de la scène et les passants que les détonations 
avaient attirés s'empressèrent de relever Mme 
Derviaux, qui respirait encore et de la conduire , 
chez elle. Quant a l'assassin, on transporta aussi
tôt son cadavre à la Morgue. ... ' " 

Les blessures de sa victime Sont assez graves t 
on croit que deux balles se sont logées dans la 
gorge. -

Ce drame a produit dans le quartier «ne pro
fonde émotion : les nombreux fidèles qui sortaient 
de la grand'messe, à l'église Saint-Maurice, ont 

U n autre drame * eu lieu dimanche après-
midi, rue de la Gare. 

Au n. 23 habite, au premier étage, MM. Ré
naux, courtiers. 

P é d a n t que ceux-ci procédaient kl eur tei-
lette.aeux inconnus se sent introduits ehsz eux peur 
T O i îf • M M - Ren*«x entendant du bruit, ont voulu 
arrêter les deux malfaiteurs. 

L an de ces derniers, s'est enfui, l'autre, -sur le 
peint d être arrêté, a tiré sur l'ua des frères Ré
naux, un coup de revolver qui l'a atteint à la 
nuque, puis s'est également enfui. L'état du blessé 
est relativement satisfaisant. 

U n a s s a s s i n d é c o u v e r t . —On se rappelle 
qu en novembre 1886 en retirait de la Deûle, à la 
Planche-a-Quesnoy, le cadavre de Oscar Willem», 
30 ans, cabaretier, tenant l'estaminet da Bon-
Jambon, à Haubourdin, 

On crut a on suicide oa à un accident. On ne 
pensa plus à cette affaire. Or, il y a quelques 
jours, un détenu de la prison de Lille demanda a 
taire d'impartantes révélations. H raconta que le 
cabaretier Willems avait été jeté i l'eau par Au
guste Bos, 24 ans, journalier k Gondecourt. 

Cet individu vient d'être arrêté à Douai et ra
mené à la prison de Lille. Bes prétend qu'il est 
victime d'une odieuse machination ; mais des 
charges si accablantes pèsent sur lai, que sa cul
pabilité ne paraît pas douteuse. 

L' incendie d e l à r u e J . -J . R o u s s e a u . — 
Dans la nuit de samedi à dimanebe, vers m'unit 
et demi, un incendie s'est déclaré dans le quartier 
de derrière de la maison portant le numéro 15 r>e 
la rue J.-J. Rousseau et habitée par la époux 
Coppèe, caharetiers, et quelques locataires. An cri 
de : < Au feu » poussé par Mme Coppèe —qui re
venait de la gare, où elle avait conduit son mari 
qui avait pris le train de Paris à 11 h. 45 — quel
ques personnes accoururent sur le lieu du sinis
tré. MM. Dubois et Cuvelier firent tons leors 
efforts peur essayer d'éteindre le comLaencement 
d'incendie qui s'était produit dans nne alcôve où 
couche leflls des époux Coppèe — niais ils ne pu
rent y parvenir:l'ean manquait et, de plus, l'alfo-
lr-neut des locataires arait t«l qu'ils gênaient ab
solument les personnes présentes. 

On courut prévei'ir les pompiers. A une heur* 
moins 1|4,une pomt>" arrivait. Elle fnt mise im
médiatement en batterie, trais lef*u avait ga^né 
tout le premier éu^e et loat le corps de bâti
ment formant leqnir»ier de derrière de la mai
son. 

Le tocsin sonne; la foule arrive et avec elle les 
secours — et ans'i l : bsusoolaie. Voici M. le ca
pitaine Contamine et la pompe a vspenr. A ce 
moment, l'intensité de l'incendie est 'elie qu'on 
craint réellement ponr \,H maisons 13 habitée par 
M. H'-febelinck, cafetier et 17 cHle on M. Laurens 
tapissier. Les locataires déménagent et jettent 
meubles et literies par les fenêtres. 

A ce moment on crie : » Il reste une femme ma
lade au 3e étage, » On tend une toile et une per
sonne te dévoue pour monter sur le toit de la 
maison de M. Laurens, et s> l'aide d'une torche, 
examine si en réalité il reste quelqu'un dans la 
chambre. On entend très distiuctement les cris : 
« Au secours! Sauvez-moi I » A l'aide d'on appa
reil, un pompier pénétre dans le logis etciierche : 
il revient : personne — tt la toile est tou jo jrs ten
due. 
t>. Enfin la bcataire, Mme veuve Braquaval, pa
raît dans la rue : la ma'heureuse vieille femme 
fait peine a voir : elle a pu se sauver elle-même 
en passant tar le toit voisin, grâce a. cne lucarne. 

Il ne leste plusqu'à circonscrire l'incendie.C'est 
l'affaire d'un instant. A une heure 1 [2 tout est ter
miné. Quel est la cause du sinistre ? On l'ignore 
jusqu'ici ; l'enquête nous l'apprendra probable
ment bientôt. Les dégâts approximatifs sont éva
lués à 15,000 fr. Sur le lieu du sinistre on remar
quait, outre le corps d.-s olfl-.iers de pompiers, 
MM. Bonduel, conseiller gèneial ; Contatrine", se
crétaire delà mairie, et de nombresx conseillers 
municipaux. 

Le service d'ordre était mal organisé : la police 
est arrivé très tard. 

Les sinistrés oat reçu l'hospitalité la p'.us large 
a l'estaminet du Petù~Cominois, rue Esquer-
moise. 

— Un commencement d'incendie s'est déclaré, 
dimanche matin, sons lr» erand'porte da Crédit 
lyonnais, rue Nationale. Un domestique a invo
lontairement mis le teu a des copeaux qu'il allait 
chercher à la Cive. On s'et rendu facilement maî
tre des flammes, et les pompiers accourus aussi
tôt n'ont pas eu a travailler. 

XTOXŒ) 
U n cr ime à W i m i l l e . — Mercredi so;r, Man-

chuelle, petit mina^rr, demeurant au hameau du 
Point-da-Jour, apercevait par sa leïiêtre one vive 
lueur: le feu venaitd'èclater dans socétable.Il veut 
sVl>u<"erau Heho.-s, ma;.s sa porte barricadée à 
l'extirieur, résiste à ses efforts. 

C'ett par une lucarne du fournil qu'il réussit à 
s'èclnpper avec sa femme et ses hnits eufants. 

Le feu avait été mis à la maison et à l'èlable,par 
un individu, pensionnaire de Manchuelle, ponr se 
venger des lefus d'une fille de la maison qu'il 
poursuivait de ses issidnites. Le scélérat avait 
pris ses précautions pour que la famille tout 
entière périt dans les flammes. 

L'auteur de cet épouvantable forfait est ar
rêté. 

L 'exp los ion da H a u t m o n t ; l e s v i c t i m e s . 
— Les deux ouvriers le pins sérieusement blessés 
et qui ont été transportés à l'hôpital dcMsnbeuge 
sont les sieurs Henri Zutterman, 36 ans, et Marin 
Biiyens, 34aï? , tons deux journaliers belges. 

Les neuf ouvriers dont les noms suivent ont pu 
regagner leur domicile ou leur pension : Edmond 
Coppens, 29 ans; Gustave Hoelterman, 27 a n s ; 
Pierre Ds Smet, 27 au"; Edouard Fuyaux, 42 an?, 
maître tondeur; Louis De Smet, 20 ans; Isidore 
Vandevelde, 33 ans, tous sujets belges, Remy 
Banthier, 20 ans ; Jules Gabez, 34 ans, et Ernest 
Grimart, 33 ans, ajusteur, né à Hautmont. 

U n douan ier n o y é à Hiraon . — Mercredi 
matin, on retirait d'une fosse remplie d'eam située 
non loin da chemin qui va du cabaret Heuren au 
fort d'Hirson, le cadavre d'an préposé des doua
nes et celui d'un chien de fraudeur. La victime, 
M. Maison, âgé de 36 ans, avait poursuivi la 
veille au soir, pendant très longtemps, le chien 
dont la capture devait être la cause de sa mort. 

Cn suppose que, trompé par l'obscurité, le doua
nier anra glissé ou sera tombé accidentellement 
dans la fosse. 

M. le docteur Ooroze, médecin de l'administra
tion des douanes, a constaté que le corps ne pré
sentait aucune trace de violence, que l'estomac 
était rempli d'eau et de vase et que la mort re
montait à la veille an soir. La montre du douanier 
était arrêtée à 10 heures moins an quart, heure à 
laquelle on aurait entendu des cris de détresse 
dans la dirretion même de la fosse. M. Massen 
laisse une veuve, prête à devenir roere* 

O h y v e l d e . — Une ternpête.— Quatre victimes. 
— La goélette islandaise Martha, dn port de Dun
kerque, capitaine Popieul, armateur Vencanwen-
berghe-Lemaire, partie pour l'Islande, armée de 
18 marins, est entrée vendredi à Thurco (Ecosse] 
avec de grosses avaries Quatre matelots manquent 
à bord ; ils ont péri pendant une tempête. 

Le Martha à 200 tonnes de morues en cale. 
Ce sinistre met en deuil quatre familles de Ghy-
velde. 

L e s c o n d a m n é s à mort Chère t e t Bernard . 
— Depuis plusieurs jours, il n'est bruit que de 
l'exécution des condamnés à mort Chéret et Ber
nard, d'Agny; cependant aucune décision n'a en
core été prise. Dès le jour naissant, beaucoup de 
curieux stationnent en face de la prison en s--. * 
marché anx bestiaux, à St-Omer, lie» a '.• t 
les exécutions. 

A c c i d e n t d e m i n e à J*«rfay. — Un affreux 
accident s est produis-vendredi soir a six heure?, 
au fond de la fosse n- 2 des mines de Ferfay. Un 
ouvrier, Arnaud Oossart, a reçu en pleine poitrine 
j n énorme hloe de schiste détaché de la galerie. 
Remonte aussitôt au jour, le malheureux a suc
combe un* demi-heure après l'accident. Cossart 
laisse trois enfants. 

U n inoendie à S t Orner. — Hier soir, a 9 
Heures, un incendie qui a pris aussitôt de vastes 
proportions aéolatédsns l'usine de M. Liiot, fa
bricant de caisses à Saint-Omer. 

Le feu a duré tente la nuit et s'était pas eneore 
éteint, ce matin à sept heures. Les pompiers ont 
affronté de grands dangers, mais heureusement il 
n'y a pas ea d'accident de personnes. 

Le couvent situé en face de l'usine n'a été pré
servé qu'avec beaucoup d'efforts : les pensionnai
res se sont enfuies à peine vêtues. 

Une réunion électoral* a été ineerrompu* par 
l'incendie. 

Cadavoe tf'Epsu-a-ne « t e W M I » « I » 
Séances des S et 6 mai 1888 

VERSEMENTS : 
Roubaix ( S a n , « u • 66 déposante 10 nouveaux 9.W3 • • 

t Dimanche 141 
10 

20 

«1 
44 857 Total des versements 

REMBOURSEMENTS : 
Roubaix i Samedi. 3* remhour. effectués. 15,15» 

| Dimanche 1t 25,863 1* 
t,4*9*9 
1,039 71 

Total des remboursements 

Les opérations du mois de mai sont suivies : A 
Roubaix par MM. Eme. t Réquillart et F. Ernonlt-
Taffln, directeurs, et MM. Truflau.-Watine et Leuia 
Gaatiar directeurs-adjoints. A LanseT» par a». A'pnon-
se Tonlemonde. A Croix, par MM. Etienne Joardsail et A. 
Delesalle. 

Ordre du service. — La Caisse est ouverte pour recevoir 
les dépôts, aiasi que les demandes de remboursements, 
les dimanches, de 9 heures ai! heures, les samedis, da 
S heures à to heures tj4, (salle de la Justice-de-Palx). Les 
remboursements ont lieu dans la même salle, les diman
ches, à 11 heures ilt, les samedis, à 10 heure* llS, 8 jours 
après la demande. Le Caissier, PanoifT. 

ORAND THEATRE DES FAMILLES DES PETES 
PARISIENNES, boulevard Oambetta. — (Pour la 
clôture). — A la demande générale. — Aujourd'hui 

ETAT-Crvn. . — ROUBAIX.—Déclarations de naiseanaes 
du « mai. — Mo se Buytaert, rne Jaeqaart, cour Masurel 
34. —Aline L-cente, rue de l'EppuIe, cour Liagra, 2. — 
Louise Carrette, rue du Grand Chemin, 81. — Loais Les-
tienne, rue du Fontenoy, cite Zénaïs, 3 . — Marie Destae-
bel, chemin de3 Couteaux, maisons Duponchel, 2. — Au
guste Demarez, ruedu Pile, cour veuve Bonté, 4. — Louis 
Rints, rne de Lanaoy, fort Desprcz, 23. — Marie Hellmck 
rue du Tilleul, cour Derville, 29. — Victor Bateur, rue 
de Lannoy, cour Bracaval, 9. —Maria Nicole, ru* des 
Longues-Haies, cour watteau, 4. — Auguste Cleymen, 
senuer du Ballon, cour Burlet, 12. — Agathe Vanderhae-
gen, rue de Croix, cour Castel. — Hélène Feuillet, rue de 
Bi-.hane, 14. — Sophie Picavet, rue de Lille, m m o .B 
Bonté, 5. 

Publications de mariages du d mai 1S89. — Orner Rous
sel, 31 ans. mannelicr, houlerard de Strasbourg, 10, et 
Hortense Mouton, 23 ans, bobineuse, boulevard de Stras
bourg, 5. — Eugène Destombes. 15 ans, employé de com
merce, ree de Lannov, 70, et Marie Desreumaux, 2i ans, 
sans profession, rue Colbert, 14. — Auguste Delangiez,£3 
ans, hoi ticulteur à Tourcoing, et Maria Vandenberghe, 24 
ans, sans profession, place Ch.ipial, 21. — René Det.ac-
kere, 26 ans, boulanger, rue des Longues-Haies, 7, et 
Mari» Mathon, 30 ans, cuisinière, rue Pauvree. 42. — 
Pierre Didier, 34 ans, contre-mai*re de tiscag», rue Mo
lière, et Elise Lefebvre, 31 ans, journa ière, rue du Pile, 
2*9. — Pierre Lahins, 21 ans, rentreur. rue de Lannoy, 
cour Façon, 3, et Rosalie vandeputte, *4 ans, couturière, 
ruedu Tilleul, cour Rouscel. 2. - Lrançois Jauniaux, 25 
ans, teinturier, rue Courbet, 4, Rosalie DeJbarre, 19 anr" 
seigneute, rue des Longues-Haies, 173 — Jean-Baptiste 
Bettremieux, 26 ans, t- inturier, rue du Tilleul, cour Vau-
daele, 7, et Céline HerLelet, 18 ans, soigneuse, rue du Til
leul, 30. — Léon Huwaert. 22 ans, tisserand, rue de l'E-
peule, cour Dcfives, 7. «t Nathalie Coeisier. 20 ans. jour
nalière, rue de l'Industrie, 3*. — Jean-Baptiste pelabas-
sée, 28 ans, rue du Tilleul, cour Saint-Joseph, 33, et Maria 
Lepeve, 19 ans, journalière. —<Jm«ey, ï4 ans, p èposé des 
dyuinei , à Fives, et Irma Lepoutre, 24 ans, dévideuxe, A 
Honplines.—Alphoc. e Baert, 29 s a s . journalier, rue de 
l 'Ouït , <.t Jeannette Weyts. 26 ans. b.imbrocheuse, rue 
Chistophc-Colomb. 40 — Auguste Dobie, 45 ans, journa
lier, rue Sainte Elisabeth, 17, et Justine Liagre, '.6 ans, 
journalière, rue Sainte-Elisabeth. 

Pierre Claeys, 26 ans, peigneor, rue de la Guinguette, 
74, et Léonie Lièvens, 28 ans, peigneuse, id. — Emile Cn-
velier, 25 ans, employé de commerce, â Wattrelos, «t Ma
ria Da?ne:-u, 26 ans, t «Heur, rue Labruyère, 58. — Alfred 
Bourgois, 24 ans, marchand de neutre, boulevard de 
Beaurepaire, 168, et Philomène Dro^sarù, 22 ans, bobineu
se, id. 170. — Fmile Buisine, ans, sans orofession, rue 
du Uraad-Chemin, nit et Prudence Vanuerechelden. 18 
ans, sans profession, id., 135. — Henri Senez, 24 ans, ius-
titutaur-adjoini, à Landreciet, et Maria Satlly, 24 ans, 
institutrice-adjointe.— Emile Beel, 3\ ans, terrurûr, 
rue des Récollets, i our Pollet, 5, E • Opportune Delobelie, 
27 ans, ménagère, rue de la Bas e-Masure, 63. — Adelphe 
Lefebvre, 32 ans, journalier, rue du Pile, et Mare Le-
gr?ud, 2S ans, piqurière, id. — Gustave Mahieu, 271 ans, 
peintre, t t Natalie Vaudenbeuck, 29 ans. couturière, à 
Fâches. — Alfred Sch it.ens, 26 ans, h >nime d'équipe, rue 
Christophe-Colomb, 36 et Julia Dunlat. 25 ans, cuisinière 
rue du Moulin, 143. — Victor «hekière, 26 ans, tisserand, 
rue M-Auloine, et Elise Ltfebvre, 17 ans, peigneuse, rue 
Beaurewaert, 10 — Louis Lefebvre, 31 ans, trieur, m e de 
la Paix. 43, et Marie Turpin, 25 ans, bobineuse, rue du 
Générai-Chanzy, 41. — Eni le Dela'tre, 3i ar.s, menuisier, 
rue de Lannoy ,213, et Zélie Deguff roy, 20 ans, lùailleuse 
id. ,216. — J.-B. Delteure, 31 ans, journalier,quai de Ca-, 

lais, S, et Barbe Raps, 20 ans, soigneuse- rue Cadeau, 49 
Henri Vadderelstrate, 29 a ï s , ratt?chenr, rue Bernard I 
et Catherine Glorieux, 21 ans, rattacheuse. id . , 8. — Paul 
Prouvost. 2î ans, sans profession, rne du Château, 10, et 
Louise -Masurel, 19 ans, sans profession. — auguètin 
Couvreur, tit^erand, et Jeanne Vandenberghe, sans pro
fession, à Ronlers. — Edouard Hennechelo, 24 ans, maga
sinier, et Pauline Bossut 22ars,onrdiEceuse,i Tourcoing 
— Alphonse Latuy, 27 ans, ta i lenur d'habits, et Léouié 
Briet, »6 ans, bobineuse, à Wattrelos. 

Déclarations de deeés du 6 mai. —Jul ie Dhondt, 1 an 
rue Watt, cour Six, 33. — Jean-Baptiste Dupont, 55 ans 
cabaretier. qoai de la Vigne. — Elisa Neyrinck, 1 an, rue 
de Conde. cour Vroman, 19. — Alice Vaazieleehem. 2 an« 
rue st-Joeepn, 87. - Marie Meaet, S4 ans, cibaretière,' 
rue duBoib, 28 - Emile PolUt, 45 ans tisserand, rue 
des Quiiize-Ballots, 12. ' 

Convois funèbres & ûbits 
Les amis et connaiseanees de la famille BRIFFATJT-

DKSBONSET qui, par out.li, n'auraient pas rei-j d- let
tre de '«re -ean du décès de Dame Charl0t'>-sér.o lviie-
K E p * n r S r N ^ A 6 U ï e , d e * M o » W ' i r Jean-PDenfs 
BRi tFAUr.de . a è e a C r o i r , le 6 m»'. 1 8 s 8 d a n s s a 7 : e 
5 ^ ; ^ , ™ ' m s

c
t r e ? „de» Sacrerr-èws de notre mère la 

Sainte-Eglise, sont priés de considérer le présent a>:s 
S S ? S ? 2 , 1 S ^ Î 5S5 e * ? e b i e Q v c , a l o i r assister aux 
Convoi et SéMice Solennels, qui auront lieu le mardi 8 
courant, à 9 heures, eu l ' é g a l de Croix. - L'wsSnh'é.-
* ™ J".1"*00, mortuaire, rue Mirabeau, — LObit du Mois 
ég'îfse " i m D ' à 9 h e u r e s ' « " » mêtne 

TJSJSRU?. «En-tMance» de la famille DUPONT-
D t U K S t L L E qui,par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
?^«V e "i x ' l r t

J ^ u "i"*" a." Monsieur Jean-Baptiste DU
PONT, d,«edè a Roubaix, le 6 mai lst<8, dans sa 55e 
année, administre des Sacrements de netre mère la 
Sainte-Eglise, sont priés de considérer le présent a>is 
comme en tenant lieu et de bleu vouloir assister aux 
Convoi et Service solennels, qui auront lieu le mardi S 
courant, a 8j heurts l | i , eu l'èg.ise du Sacré-Ccear, a 
Kuuoaix. — L assemblée A la maison mortuaire, esta
minet du Quai de la Vigne, près du pont Salembier. 

L-x 3mis et connaissances de la famille MOLLET-GOF-
FAUX qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
faire-part du décès de Monsieur Gustave MOLLET, dé
cède a Tourcoing le 6 mm îs.iS.dins sa 51e aunée.adminis-
tre deb Sacrements de notre mère la Sainte-Eglise, sont 

Bries de considérer le présent avis comme en tenant 
eu et do bleu vouloir assister aux convoi et Service 

Sol. nnels, oui auront lieu le mardi S mai, A 9 heures 1|4, 
eu l'église du Sacré-Coeur. Les Vigiles seront chantées le 
lundi i, a 6 heures l is . — L ass^molêe a la maison mor
tuaire, rue Wattiane, près l'église du Sacré-Cœur. 

Dn Obi> solennel anniversaire sera cèlèoré eu l'église 
Saint-Martin, à Roubaix, ie mardi 8 mai 1888, A S heures, 
ponr le repos de l'une 1e Monsieur Florentin FARVAC-
QL'E, époux de Dame Rosine DESREUX, décède à Rou
baix, le 6 mal 18S7, dans sa 77e année, administré des 
Sacre-ments de notre mère la Ste-Eglise. Les personnes 
qui, par oubli, n'auraient ;pas reçu de lettre de faire-
part, août priée* de considérer le présent avis comme 
on tenant lieu. 

Un Obit solennel du mois sera célébré en l'église Saint-
Joseph, a Roabaix, le mercredi 9 mai 1888, A 10 heu
res, pour te repos de l'ame de Monsieur Charles GRYS-
PEERT, veuf de Dame Hortense GOEMAEKE, décède à 
Roubaix, le 6 avril IstS.dans sa soixante-deuxième an
née, administré des Sacrements de notremère la Sainte-
Eglise. — Lesipersonnea qui, par oubli, n'auraient pas 
reçu de lettre de faire-part, sont prieea.de considérer le 
présent avis comme en tenant iieu. 

Un obit solennel du mois sera célébré en l'église 
de Croix, ie mardi 8 mai 1883, A 10 heures, pour le repos 
de l'âme de Dame Hortease-Joséphc CUVELIER, épouse 
de M. Louis BOCJQU1LLON, decedée A Croix, le 6 avril 
188S, A l'âge de 46 ans, administré des Sacrements 
de notre utero la Sainte-Eglise. — Les personne» qui, 
par oaaa, n'auraient pas reçu d» lettre «e faire-part 
soat priées de considérer ie présent avis couuue en 
tenant l ieu. 

Un Obit solennel anniversaire sera célébré au Maître-
Autel de l'église Sainte-Elisabeth, A Roubaix, le mardi 8 
mai 1883, a 10 h. 1[2, pour le repos de l'ame de Monsieur 
Alfred-Philippe-Ferdiuand-Jo8eph MoTIE, industriel, 
Chevalier de la Légion d'Honneur, époux de Dame Leonie 
GK1MONPREZ,decede a Roubaix, le l i m a i 1SS7, dans sa 
60e année, administré des Sacrements de netre mère la 
Sainte-Eglise. — Les personnes qui, par oubli, n'auraient 
pas reçu de lettre ds faire-part sont priées de considérer 
le préaentavia cérame ea tenant i i eu . 

Le Journal « La Laine » 
Voici le sommaire da numéro - i u journal 

bi-mensuelle La Laine du * m a i . 
Chronique R. Moarn.. 
Bulletin » - : m e r e i l i . A . DALMAK. 
tt" -d des marchés . . . . A. D. 
Condition publique de Roubaix-

Toureo i n g. 
Condition publique de Verviers. 
Le nouveau tarif italien E. LSFÈVKB. 
La législation des faillites M. Vanoom. 
La question de la réduction des 

heures de travail A. RBNOUAKO. 
Exposition universelle de 1889.. X. 
Modification des articles 105 et 

108 du Code de Commerce... 
Jurisprudence commerciale 
Perfectionnements et procèdes 

nouveaux 
Brevets d'invention... +. 
Renseignements commerciaux.. . 
Offres et demandes 

GRAND-THEATRE NATIONAL, sous la direction de 
J. Gr&ndsart-Courtois, de Bruxelles, place ds la Liberté, 
ancien Marché au Charbon. — Aujourd'hui lundi 
7 mai. Grande Matinée d« Gala, offert A la-jeunesse rou-
baisienae — Nouvelle séance de prestidigitation. — A 8 
heures du soir, G.'and* et dernier* Représentation. — 
Spectacle entièrement renouvelé. 

A U X 

16, Rue dn Vieil-Abreuvoir, 16 
ROVBJUX 

MAISON 1 B 1 M I M M O » T ( Y e s f n ) , 3 6 , Orande-RM 
MA1S0X A P A B I S , E u . e la l i s s i sa ie , 11 

SPÉCIALITTDE BLANC 
Trousseaux et Layettes 

O r a R T H E D Û T S A I S M D'ÉTÉ 
Grande mise ea vent* de modèles n o u v e a u 

peur enfants, tels que : 

Robes, Douillettes, Tabliers, 
Pelisses et Robes de baptême, 
etc. 

RIDEAUX EN TOUS GENRES 
L I N G E D E T A B L E 

C H O I X C O N S I D É R A B L E 

DE LINGERIE FINE 
GRAND ASSORTIMENT DE 

DRAPS & TAIES 
b r a d é s à la m a i n 

Spécialité de Broderies 
en tous genres 

garnitures et Bandes brodées sur toile 
pour cHemises 

DépôtûsToiles ûesTosges 
Blanchies sur pré, en toutes largeurs, garanties à 
l'orage. 

PRIX EXCEPTIONNELS 

GRAND CHOIX D'ARTICLES 
P O U R 1 " C O M M U N I O N 

Chiffres et Broderies à façon 
Maison reconnue depuis de longues 

années ponr offrL' les plus grands 
assortiments, vendre le meilleur 
marché et entièrement de confiance. 

P R I X - F I X E marqué en chiffres connus 
16867 

LE MASSON 
Dentiste Expert 

D e n t s e t D e n t 1 e r » p e r f e c t i o n n a s 

Rue de l'Espérance, 6, Roubaix 

SAISCW DE PRINTEMPS 
Les penocnesqni ont l'hab.tude d* se purger 

au printemps, celles qui craignent le relourde 
maladies chroniques ou qui seBt incommodées par 
le sang (ap >plene), 1% bile ou les humeurs, trou
veront dans le Chocolet de Desbrierc on purgatif 
agréable et très efflc?ce. Il se vecd dans les Phar
macies. (Exiger surebaque boitela signatureDes-
brière, car il y a des cent.-efaçons.) 16928 

ENTREPRISE 
demVAEX PDBUCS m R T J C t ] i « 

Spécialement : 
1 i l I D i r . P « T " g e s , S a b l e » e t 
f U l l i l f j . « r a v i e r . 
TemssenenU fnarniTellaaieiits iTecrrioa matériel 

FOURNITURE ET POSE DE VIMES FERREES 

Réparations. Grande célérité 

Le S a n t a l de Midy est devenu très populaire 
parmi les jeunes gens ; c'est qu'il gvérit en 48 
heures les affections qui réclamaient autrefois 
l'emploi du cepahu on des injections et deman
daient des semaines de traitement. Le nom de 
M i d y sur chaque capsule garantit la pureté et 
l'efficacité de Santal. 30966—1627» 

REVUE FINANCIÈRE 
L * travail de la dernière l iquidation avait paru 

assez laborieux pour enlever au a u r e k é tout e g & r a n 
et toute v igueur . ~ ~ 

L* maint i se des cour* semblait être le s e u l b a t i , 
la spéculat ion fat igué* par un mo4ïd-a»ril assexar-ué 
Heureusement ce t te torpeur n'a pas duré et ee»' , /roi* 
l e révei l es t venu de valeurs trop longtemps dé la i t -
u t e n î a r è n é , O n t 0 e P * * ' U l l t *** m o U " r s P 1 * ' -xcel lenc* 

Nous voulons parler d u Foncier e t du Suez La o r e -
! , i * , T - n e .** v ^ T f ? " «I"1 «'*m»»WUaa« t aux environs 
d e l 3 o 0 a f r x j i c k i l e e o u n i de H0O e t finit à H Î O Ï O n 
SSL 6 -« ° n « *n*"*M»t»U-n d u cap i ta l social , a u g m e n 
tation rendu* nécessaire p a r u développement dea 
\^^Si *\ d a D S Çf o c ^ n e é-mission d 'ofc i i^Uoni ! 
c « H . - i 1 U n î " r * C ' " ? 1 d u S™- • « g m e n t é e f e n c o r e 
f " d * ™ * ™ jours j,»,. ! , r o t f n r d e s tronpes l taUenne* 
ir.stifient a m p l e m e n t la ce-are de 8170. " * " " » * • 

L* P a n a m a a é g a l e m e n t progressé de 385 à 340.Le« 
- J ^ i T * ? * " , ! "•.*, l v « « = » ' » f participé à la repris» 
f f S i S i i l ^ ^eituxtUoa •xctéj-l.aa-a e s t Su - . s u auss i 
satisfaisant* qu* passible . 

La santé ds l 'empereur d'Allemagne ne présente 
aucun danger hnméojat et la quest ion Bu lVîre « a l 
avait un m e n a n t semblé se rouvrir, sommei l l e do 

i i : B ' . z
J

, , 0 i u i e . c * , m " •** comple t . Le voyage du p r é -
• £ • ? ' ^ J * R * P " W ' < « e s'est h e « r e B s e œ ? B t accom
pl i . Les Chambre* sont e n vacance . Enfin l 'agi tât!»* 
boulangis te ce**» peu i peu. La spéculat ion est ime 
que le m o m e n t cet assez propice pour tenter s u r 
S 0 !»**?/!* u n m o a v e l » e n t e n avant , et en effet, avec 
1 a t t m l t u n prochain coupon eur le a 0 m , avec 1* s i 
tuation financière qui reste favorable, l e t e r r a i s 
2*13 * * r " i t Préparé pour une reprise de que lqa» 

Le 3 0)0 a g ' g n é 85 cent imes ce t te semaine. Non» 
le laissons à «8 .40 . le i 1|8 e s t à 105.75; 

Le* valeurs minières sont fermes, mais sac» s flai
res. L a prochaine assemblée généra le fixera le pu
blic sur la valeur du Rio qui c lôture à 516. Le Thar-
• y s e s t lourd à 137. L a s métaux sont c a l m e s à 838. 

L e d i r e c t e u r - g é r a n t : A L F R E D R E U O U X 

Rpabalx— l * p . AJLFIUID REBOUX, rue Neuve, 17 
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